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NÉCROLOGIE.
Vendredi, 7 février, les RR. SS. Grises conduisaient à sa der-

nière demeure " Sour Marie-Ch ristine," décédée le 5 février.
La messe solennelle de Requiem fut chantée par M. l'abbé

Viens, curé (lu Portage le la Prairie et parent de la défunte.
M. l'abbé Béliveau et M. l'abbé Trudel assistaient comuo diacre et
sous-diacre. Au choeur, on remarquait M. le Vicaire-Général,
M. l'abbé Messier, chapelain ; le R. P. Hudon, Recteur du Collkge
le R. P. Magnari, Vicaire des Missions ; M. l'abbé Leclaire, Archi-
viste de l'Evôché, et MM. les abbés Chouinard et Poitras ; une nom-
breuse assistance, venue pour donner u dernier téimioignagne d'es-
time à la regrettée dfunte, se pressait dans la chapelle de la
Maison Vicariale.

Soeur Marie-Christine Talon-Lespéranee naquit à la Présenta-
tion, P. Q, le 3 juillet 1826. Elle fit son éducation au Pensionnat
des Sours de la Congrégation N. D., à Saint-Hyacinthe, et entra
au Noviciat des SS. Grises, à Montréal, le 10 mai 1850. Le 19
juin suivant, Soeur Marie-Christine partait pour la Rivière-Rouge.
Pendant le voyage, elle put continuer ses mois de probation ; car la
petite caravane partie de Montréal le 19 juin, sous la conduite de
la R. Mère Valade Supérieure des SS. Grises de la Rivière-Rouge,
ne débarquait sur les bords de cette rivière que le 20 septembre
suivant, après avoir éprouvé tous les ennuis et toutes les fatigues
inévitables d'un si long et si pénible voyage.

Le 12 mai 1852, elle fit sa profession religieuse. Ce fut Mgr
Provencher qui reçut ses voux. C'était l'année (le l'eau haute. On
se hâta le tinir la cérémonie, car l'eau entrait dans la chapelle. Le
Saint Sacrement fut transporté à l'étage supérieur: quelques
heures après, le parquet de la chapelle était couvert de plusieurs
pieds d'eau.

En 1876, Sour Marie-Christine fonda la première école: Saint-
Vital. Elle y fit un bien immense dont on se souvient encore
aujourd'hui.

En 1873, elle fut nommée pour la mission lu Lac Labiche,
N. O., et v demeura comme Supérieuse <lu Couvent, pendant qua-
torze ans.' Rappelée ensuite à la Maison-Mère, à Montréal, elle
revint peu après à Saint-Boniface où elle fut nommée économe des
Missions du Nord.

C'est dans ce dernier emploi où elle mettait tout son zèle et
toute son énergie, comme elle l'a toujours fait dans tous ceux dont
elle a été chargée, que Sour Marie-Christine s'est endormie pieuse-
ment dans le Seigneur. Beati mortui qui in Doaino moriuutuar.


